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La Saint-Jean-Baptiste

 

SOUVENONS-NOUS DU PASSE. — PREPARONS
L'AVENIR — POURQUOI CELEBRERLA FETE NA-

_ TIONALE AVEC ECLAT? — DECORONSET PAVOI-
SONS AVEC DES DRAPEAUX CANADIENS

FRANÇAIS.

 

Le 24 juin, c’est notre fête à nous, canadiens
français.

porter le flambeau de la

cruelles.

te, à l'ombre du drapeau

Saint Jean-Baptiste a été choisi, avec beaucoup
d'à propos pour notre patron. En effet, à l’instar du
grand précurseur du Christ, une poignée de francais
sont venus, il y a trois siècles, porter la bonne nou-
velle sur cette terre d'Amérique. IIS sont venus ap-

foi sur les bords pittores-
ques mais sauvages du St-Laurent et dans les som-
bres forêts alors peuplées de tribus ignorantes et

D'abord, sous l’égide de la Mère-Patrie; ensui-
conquérant, un petit peu-

ple d’intrépides et de vaillants a présidé au labeur
gigantesque du défrichementde la forêt. Guidés par
des missionnaires d’un courage indomptable et d’u-
ne foi agissante, ils ont apporté les bienfaits de la
civilisation, les lumières de la vraie foi.

Auprix de luttes incessantes, de travaux péni-
bles, de sacrifices immenses et sans nombre, mais
toujours courageux et joyeux, nos pères ont fait re-
culer, pied par pied, la forêt pour fonder des parois-
ses, dont 'chacune fut marquée, dès le début, d’un
temple surmonté d’un svelte et long clocher d’ar-
gent. C’est de là que la cloche sonore, dès l’aube,
tous les jours faisait entendre son appel matinal à
tous les travailleurs du sol.

A midi, tous les fronts s’inclinaient au son du
timbre argentin annonçant l’heure de l’Angelus.
Et le soir encore, c’est la cloche du village, se réper-
eutant au loin dans les bois, qui rappelait à l’hom-
me des champs le moment de retour vers le foyer
familial, où le jour s’achevait dans une prière com-
mune.

Douce quiétude de ces temps passés où l’hom-
me robuste, la femme vaillante goûtaient les joies
profondes des vertus austères, gardiennes de la foi
virile et des belles traditions.

Le drapeau d’Albion flotte depuis bientôt deux
cents ans sur le Canada. Cependant, en toute li-
berté, les fils de France ont conservé leur langue,
leur religion, leurs coutumes. C’est tellement évi-
dent que les visiteurs venant de la Mère-patrie se
disent étonnés et ravis de retrouver ici une France
nouvelle.

Oh! sans doute,la république voisine,foyer de
toutes les libertés, souffle vers nous son vent d’amé-
ricanisme; et l’ivraie qu’il transporte prend racine
parfois au point de compromettre la continuité des
bons résultats si vaillamment préparés, si chère-
ment achetés par les devanciers.

Puisse notre fête nationale nous remettre en
mémoire les grands bienfaits dont nous sommesre-
devables aux pionniers du magnifique pays qui est
le nôtre. Songeons au noble et riche héritage légué
par nos pères : la vraie foi, un parler de douceur,
de beauté, des traditions saines. Craignonsd’alté-
rer la pureté de ces legs dont nous pouvonsêtrefiers
à bon droit. Manifestons notre joie en assistant, si
possible, aux démonstrations patriotiques qui se
dérouleront samedi, le 24 juin.

Décorons nos demeures de banderolles bleu-
blanc-rouge et du drapeau à la grande croix blan-
che sur le fond bleu orné de fleur-de-lys, et formu-
lons le voeu de voir bientôt le drapeau national of-
ficiel s’agiter à la douce brise de la patrie.

Marthe LEMAIRE-DUGUAY
 

 

Accident de la route aux
limites de la ville

Un accident d'automobile est
“urvenu sur la rue Laurier à Vie-
toriaville, près des limites d’Ar-
thabaska, Une automobile conduite
varM, Wilfrid Drolet, 41 ans ga-
l'agiste d'Arthabaska, s’est faite
durement tamponner par un ca-
MON appartenant à H, Onil Cam-
Magna et conduit par M. Roméo
-AMarre, aussi d’Arthabaska,
Les conducteurs des deux véhi-

Cules s’en sont sauvés avec de lé-
Fères blessures, alor que les deux
Yéhicules ont subi des dommages

considérables. La première voitu-

re est une perte complète,

Un incendie s’est aussi déclaré
dans le camion de M, Campagna et

les pompiers de Victoriaville durent

se rendre sur les lieux, L'accident

est survenu alors que la camion-

nette, propriété de Beauchesne et
gères blessures, alors que les deux

trer dans la cour de cet établisse-
ment. M. Drolet dut s'arrêter der-
rière la camionnette, et le camion
Ne put en faire autant. Les deux

véhicules entrèrent en collision.

Le congrès régional des Cham-

bres de Commerce des Jeunes du
district de Richelieu tenu à Nicolet,

dimanche, le 4 juin courant, s'est

avéré un véritable succès, Les as-
sises se sont tenues en lu salle de

l’Hôtel de Ville. La plus cordiale
bienvenue fut souhaitée aux con-

gressistes par M, Guy Hamel, pré-
sident local de la Chambre de Com-

merce des Jeunes de Nicolet,
Les Chambres de Commerce des

Jeunes représentées à ce congrès
étaient celle de Sorel, St-Jean d'I-

berville, Nicolet et Pierreville.

Les invités d'honneur étaient:

MM.Jean-Paul Grégoire, président

de la Fédération, F. Lévesque, se-

crétaire de la Fédération, Oswald

Parent, trésorier de la Fédération,

Paul-Henri Lavoie, chef du secré-

tariat de la Fédération, L. Dus-
sault, président régional de Qué-

bee, Julien Dumont, organisateur

du congrès provincial,

Ces assises se sont ouvertes sous

la présidence de M, Jean Cham-

poux, ex-président régional, La lce-

ture des minutes de la dernière

assemblée fut faite par le secré-

taire et adoptée à l'unanimité. Les
délégués de chacune des Chambres

de Commerce des Jeunes du dis-

triet de Richelieu firent rapport

des activités annuelles de leur
Chambre lesquelles furent consi-

lérées comme très satisfaisantes

par tous les congressistes,
Au comité des résolutions, M.

René Trahan, de St-Jean d’Ibervil-

le, proposa : Que demande soil fai-

te au gouvernement d'ordonner
l'assurance obligatoire à tous les

automobilistes.

Il fut aussi proposé par M, Th.

Gagné de Nicolet secondé par M.  

M. Lavallée, de Pierville: qu’une déà
légation se rende à Québec, le 20
juin courant pour demander au mi-
nistère de In voirie de parachever

sans plus tarder, la route no 3 de

Sorel à Lévis,
Le rapport de l'administrateur

régional fut aussi unanimement a-
dopté,

Au comité des élections, M. Ar-
mand Courchesne, de Pierville fut

élu président et M. J. Jacques For-
tin, de Picrreville agissait comme

secrétaire,

Les membres de l’Excutif régio-

nul qui ont été unanimement élus

pour la présente année sont:pré-

sident, M, Carmen Bélanger, de Ni-

volet; ler vice-président, le Dr Des-
chencaux, de Pierville; 2ème vice-
président, M. J. M. Parent, de St-
Jean d’Iberville; secrétaire, M, J.
Jacques Fortin, de Pierreville, Cha-

cun des nouveaux officiers remer-
cin les congressistes de la confian-

ce qu’ils viennent de leur témoi-

gneren les élisant aux hautes fone-

tions de l'Exéculif régional et les

assura de leur plus entier dévoue-

ment à la cause des Chambres de

Commerce des Jeunes de ce district
Après la tenue de ces assises à

l'Hôtel de Ville, les congressistes
sont allés rejoindre leurs épouses,&

amies à In salle de Téception -des’|
Chevaliers de Colomb Conseil 1326

de Nicolet où un succulent cocktail
gracieuseté des autorités munie-

pales de la ville de Nicolet leur fut

servi sous la présidence de M, l'é-
chevin F. Rock, représentant Son

Honneur le maire J, A, Gaudet dont

Château. On remarquait à la ta-
ble d'honneur: M, Carmen Bélan-
ger, président régiona] des Cham-
bres de Commerce des Jeunes du
district de Richelieu, ot son épouse;
M. Guy Hamel, président local de
la Chambre de Commerce des Jeu-
nes, de Nicolet; M. Maurice Bois-
vert, député fédéral de Nicolet-Y-
uamaska et son épouse; M. l'échevin
F. Rock, représentant Son Hon-
neur le maire J, A. Gaudet de cette
ville; Dr R. Veilleux, sénateur de
In Chambre de Commerce des Jeu-
nes, de Nicolet et son épouse; M.
Armand Courchesne, sénateur de lu
Chambre de Commerce des Jeunes,
de Pierreville; M, Jean Champoux
et son épouse; M, Roger Cloutier
CL son épouse ainsi que Mlle Loui-
sette Lamothe. M. Roger Cloutier
agissait comme cérémoninire.
A lu fin du banquet, M. Guy !la-

mel, président local de la Chambre
de Commerce des Jeunes remercia
lous les dignitnires et tous les con-
gressistes qui ont bien voulu ré-
pondre à l'invitation d'assister à
ce congrès régional à Nicolet et
leur déclara qu'ils seront toujours
les bienvenus à Nicolet,
M. Jean Champoux, ex-président

régional des Chambres de Commer-

e des Jeunes du district de Riche-

les membres du nouvel) Exécutif ré-

gional, Il a confiance dans l'habi-

leté du nouveau président. Tant

qu’à lui il continuera à travailler
dans l'intérêt des Chambres de

Commerce des Jeunes,
M. Carmen Bélanger, le nouveau

feufélicite son successeur ainsi que

tue est ardue, Ce n'est qu'après

hésitation qu’il à consenti à porter
sa candidature à ce poste, Cepen-

dant il ne se décourage pas ear il a

confiance dans l'aide de son pré-

décesseur ninsi que dans celui des

membres de l'Exécutif qui l'entou-

rent. ll remercie M, le député Mau-

rice Boisvert d'avoir bien vouln ve-

nir nssister à ces assises et la

Chambre de Commerce des Jeunes

compte sur son concours pour met-

tre à exécution plusieurs projels

dans l'intérêt de ln région, Hae

mercic (ous les congressistes de lu

confiance qu'ils lui ont témoignée

el les assurent de plus grand dé-
vouement pour l'avancement des

Chambres de Commerce des Jeunes

qui travaillent dans l'intérêt géné-

ral de loute cette région,

Ont aussi adressé la parole: MM.
J. M. Parent, 2ème vice-président

régional el Jacques Fortin, seeré-

taire régional. Tous deux ont pro-

mis leur plus ardent concours dans
l'intérêt des Chambres de Commer-

ce des Jeunes, Mme J. M. Parent,

épouse du Zème vice-président a

aussi adressé quelques paroles.

Le conférencier invité était Me

Maurice Boisvert, député fédéral

de Nicolet-Yamaska, Dans son in-
Léressante causerie, Me M. Boisvert
dit que c’est avec grand empresse-
ment qu'il a accepté l'invitation des
Chambres de Commerce des Jeunes

du district de Richelieu de venir

assister à leurs congrès à Nicolet

Les Chambres de Commerce des
Jeunes jouent un grand rôle dans
,lout le pays ct elle sont appelées

 
les occupations ont empêché d’assis- ! président régional des Chambres à jouer un rôle encore plus grand
terter à cette fête,

Ce congrès s’est terminé par un

banquet, à 7 h. du soir à l’Hôtel

de Commerce des Jeunes, du dis-
trict de Richelieu, dit qu'il sait que
la charge dontil vient d'être revé-
 

Programme élaboré pour le

festival des Fanfares à Granby
dimanche le 18 juin 1950
Le festival annuel de l’Associa-

tion des Fanfares Amateurs de la
Province de Québec se déroulera

à Granby, dimanche après-midi.

C'est au STADIUM, qu’évolue-

ront au pas militaire, une qua-

rantaine de fanfares, dans un dé-
ploiement extraordinaire de mu-

sique instrumentale, Plusieurs
artistes de la scène montréalaise
et de la Province de Québec se-|.
ront en vedette.
De toutes les villes et munici-

palités importantes de la provin-
ce, par trains, caravanes d’aulto-

bus, et d'automobiles, des spec-

tateurs et des musiciens parcour-
ront jusqu'à 500 milles pour

prendre part à cet événement

musical, un des plus considéra-
ble du genre tenu en Amérique.
On se souvient que l'an dernier,

à Sherbrooke, malgré le temps
froid, un violent orage et en dé-

pit d'une pluie intermittente, des
milliers d’auditeurs avaient pris

place dans les estrades du terrain

de l'Exposition.
Cette année, à cause de la pa-

rade sur la rue Principale, im-

médiatement avant l'entrée sur

le terrain du STADIUM, une fou-
le de 50,000 personnes est atten-

due tout le long du parcours. Un
avertissement sérieux est donné
à la population de se procurer

immédiatement ses billets aux
endroits suivants: Marcel Le-

doux, rue St-Charles-Sud; Ar-
thur Laliberté, libraire et l’Hôtel
Granby, à Granby. L'admission

dans les estrades est de $1.00 et!

dans les bleachers $0.75. Le Sta-

dium peut asseoir 4,000 person-

nes et quelques milliers d’autres
trouveront place sur le gazon.

 

néral présidé par M. Fabien
Charron de Lachine est dirigé par
M. Maurice Coutu de Shawinigan

Falls, cependant que le comité

local, est sous la direction de
MM. Carolus Marquis, Lucien Ro-

chon, Maurice Charron, F. Desro-

ches, tous de Granby.

PROGRAMME OFFICIEL

DIMANCHE avant-midi:
9.45—Arrivée individuelle des

fanfares, Cour du Collège Sacré-
Coeur.
10.00—Messe en plein air. Cé-

lébrant, M. l'abbé Rémi Vadnais,
directeur du Cercle Musical d’Ac-

ton Vale.
11,00—Parades =individuelles.

Les fanfares s’en retournent à
leur hôtel ou restaurant par des
rues différentes.

DIMANCHEaprès-midi:
1.15—Place de l'Hôtel de Ville,

ralliement des fanfares.
1.30—Départ de la parade. Par-

cours : rue Principale.
1.50—Présentation du commen-

tateur par M. Maurice Coutu de
Shawinigan Falls, sec.-trésorier

de l'Association des Fanfares A-
mateurs de la Province de Qué-|-

bec.
1.52—Introduction par M. J.-A.

Bouchard de Granby, commenta-

teur du festival.

Programme du Festival

2.00—PARADE-REVUE. Cha-

que fanfare défile devant la fou-

* Joseph Raoul Michel, enfant de
M. et Mme Marcel Jodoin, née Do-

| ris Lemay,
Les organisateurs du festival | Joseph Jean Jacques, enfant de

n'ont rien ménagé pour assurer, M. et Mme Jean“Paul Prince, née
un succès retentissant à cette or-| Marthe Boucher. nisation musicale. Le comité gé- (suite a la page &)

 

CARNET SOCIAL
Réception: Madame Léonce Mo-

reau a reçu chez elle, lus dames du

Comité protecteur des Guides Ca-

tholiques, en l'honneur de Madame

F. X. Gagné membre de ce comité,

avant longlemps, 1 cite comme ex-

emple l'association des Chambres

(suite à la page 4)

Drame sur la boxe

Yves Thériault trouve dans les
milieux les plus divers la matic-

re de ses drames les plus intenses.
Les auditeurs de Radio-Canada
ont pu le constater par ses con-

tes du lundi soir et par ses pièces

que le Théâtre du Dimanche pré-
sente à 9 heures.
Le 18 juin, Yves Thériault nous

introduira dans le monde de lu
boxe en nous racontant l'histoire

de Kid Legris. C'est un jeune
boxeur qui n’a pas encore connu

la défaite ¢t qui aspire à un com-

bat pour le championnat du mon-

de. Sa santé n’est malheureuse-

Les suceursales des Marchands Détaillants d'Artha-
baska et de Victoriaville recevront, mercredi le 21 juin
1950, la Regionale “G7 des Cantons de l'Est, à partir de
à heures p.m. à l’Iôtel de Ville d'Arthabaska où se réu-
niront en assembléetousles officiers et délégués de l’As-
sociation des Marchands Détaillants de notrerégion.

_ Cette assemblée qui est la troisième assemblée ré-
Bionale 1950 groupera toutes les succursales de 1'Asso-
ciation dans la région qui comprend les comtés de Nico-
let, Arthabaska, Richmond, Stanstead, Brôme, Mégan-
tie, Wolfe, Sherbrooke, Bagot, Missisquoi Frontenac,
Drummond, Compton et Shefford. Ces suceursales re-
présentées parles officiers et délégués seront les invitées
des suceurasles d'Arthabaska et Victoriaville et de leurs
présidents respectifs, MM. Joseph Frank Desrochers el
J. Roland Hamel,

M. V. Florent Dubois, d’Asbestos, président de la
Régionale “G” des Cantons de lIëst, occupera le fauteuil
présidentiel M. J. Lorenzo Blanchard, organisateur
provincial de l'Association des Marchands Détaillants
du Canada, Qué, Inc, représentant régional en charge
du Canada, Qué. Inc, sera présent à ces assises 1mpor-
tantes et il sera assisté de M. Joseph Willman, représen-
tant régional en charge de ce district.

Les dames qui accompagneront les délégués seront
reçues par un comité spécial chargé de les divertir pen-
dant l'assemblée, Celles qui aimeraient jouer au gol-
fe, tennis, badmington, ete. ete, peuvent apporter leur
équipement.

Après l’assemblée, une récoption civique a été pré-
parce en l'honneurdes visiteurs. Un coquetel gracieu-
sement offert par les deux municipalités d’Arthabaska
et Victoriaville sera servi au Chalet des Cèdres à Victo-
riaville. MM. les maires L. A. Gamache de Victoriavil-
le et Elphège L'Abbé d'Arthabaska souhaiteront la bien-
venue aux invités.

Cette réception sera suivie d’un souper mixte au
Chalet des Cèdres à Victoriaville et sera présidé con-
jointement par M. J.-F. Desrochers et Raoul Hamel,
présidents des succursales des Marchands Détaillants
d'Arthabaska et de Victoriaville.

Le conférencier principal sera M. l'ernand Bois-
seau, secrétaire général de l'Association des Marchands
Détaillants pour le Canada.

La soirée se clôturera par une danse avec orches-

 
tre.
 

Assemblée annuelle de l’As-
sociation des Banquiers

canadiens
notammentMontréal, 15 juin De plus

nombreux Canadiens ont plug d'ur-
gent en dépôl dans lex banques à

charte qu’ils n'en ont jamals eu au-
paravant, et la moyenne des comp-
tes est plus élevée, déclarait nu-

jurd'hui M. J.-U. Boyer, président

de l'Association des Banquiers Ca-

nadiens,

nées, l'auginentation
deg dépôts et des prêts, Après ae

voir fait cette constation, il a sug-

géré aux Canadiens qu'ils auraient

intérêt à participer, par leurs pla-
cements, a ln mise en valeur des a-

bonduntes richesses naturelles ot

des nombreuses occasions favoru-

bles qu'offre le Cunada, et à contri-

qui revient d’un voyage de deux

mois en Europe.

Madame Gagné n'a pas oublié ces

dames à Rome et, à chacune, elle a
offert un très précieux souvenir.

ment pas aussi bonne qu'on le

croit et il ne peut poursuivre si
carrière qu'au risque de sa vie.

Ce drame évoque l'atmosphère
si fiévreuse du monde de la boxe

et les interprètes ont été choisis
avec le plus grand soin. Roland

Chenail sera Kid Legris et l'on
trouvera à ses côtés Lise Roy et

Robert Gadouas.

Surle vif

Roch Proulx, Jean Boileau, Y-
von Goulet, René Duchesne, Clo-

vis Dumont, Gaston Blais, Albert

Brie, Roger Le Bel... ouf!...

c'est essouflant. Les auditeurs les
entendent journellement et pour-

tant que sont-ils ces messieurs à

la voix suave? Que sait-on de
leur vie, de leurs antécédents, de
leurs goûts, de leurs aversions,

en un mot de leur personnalité ?

Peu ou prou. Voulez-vous savoir
si Roger Le Bel a déjà divorcé,si

Clovis Dumont a du sang arabe

dans les veines, si René Duchesne
a l'intention de se marier dans

les trente ans à venir, si Roch

M |Proulx a appris l’accordéon a-
BR vant d'être au biberon ? Eh bien!

vous saurez tout ça et même da-

vantage en écoutant SUR LE VIF,
émission entièrement animée et
mise au monde par les annon-

ceurs de votre poste CHRC. Syn-
thonisez CHRC tous les vendredis

soirs, à 8 heures, pour une émis-
sion gaic et nouveau genre : SUR

LE VIF. Réalisation: Albert

Brie.

Mme Moreau recut trés aimable-

ment ses hôtes et leur offrit un très

succulent goiter.

es HU

    

 

© MARCEL CARTER qui vient

d’être nommé adjoint à la direc-
tion de la Société Radio-Canada

@ Montréal. M. Carter, qui est

originaire d'Ottawa, était aupara-
vant chef des Services adminis-

tratifs de la Société. Dans son
nouveau poste, il sera attaché au

bureau du Directeur général, M.

Augustin Frigon.   

huer ninsi à l'envichissement de la

nation en multipliant les emplois

«ten accélérant la production,

(suite à la page 4)

Prenant ln purole à l'assemblée

annuelle de l'Association, M, Boyer

# exposé l'extension que les ban-

ques ont prise en ces dernières an- |
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Des membres de la Commission spéciale des Nations Unies pour les

Balkans franchissent un passage difficile dans les montagnes du

Nord de la Grèce au cours d'une récente tournée d'inspection. Les

observateurs de la Commission surveillent sans arrêt les frontières

entre 1a Grèce, d'une part, l’Albanie, la Bulgarie et la Yougoslavie,

del'autre, et rendent compte à la Commission des incidents constatés.
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1 | hut. d 1 Madelei :ine Caron parle de:Hier, aujourd’hui, demain
;

4 t0 \ /
Le caractère russe un ouvrage fort intéressant sur le Honneur a la paresse.

peuple russe, Ces Anglais, MM. , , . , nea it que Le "'$ orfsman”

Vous vous êtes sans doute par- Gorer et Rickman, ont étudié la|. EST1emomentdeTenieoues familles, 0 perçois q P 0 >

fois demandé comment il se fait Russie très objectivement, au point fait beau et chaud, les fillettes veulent ï EVINRUDE Ou

que le peuple russe, fort de 170 |de vue purement psychologique. mettre leurs robes de I'été dernier ... et i A 0

millions d'ames, puisse accepter a- Pour eux, la mystérieuse Russie (osvobessont trop courtes. le vi 1.5 CV —POUR LA PÊCHE
. . sente à Ov a ’ i be ais maman se console vite, parce
vec une apparente bonne grâce un de 1950 s'explique parson mysté que coudre pour des petites filles, c'est 1 Eblovissant monocylindrique avec |

régime qui signifie une privation rieux passé e sa religion. agréable comme tout. § ulement, il faut 3 tous les avantages que réclame le

complète de sa liberté, une dépen- Depuis des siècles, rappellent M. | faire vite! Pourquoi pas copier quelques- pêcheur. Bcs anti-herbes allant dans 00

dance totale de l'Etat. Ce point Gorer et le Dr Rickman,l'église or- unes des fagons de procéder des coutu | loves les eaux. Morche arrière por

" : . i us i i, ateliers, travaillen tement complet. marreur
d interrogation se pose davantage |thodoxe enseigne au peuple russe la pièce? ans ‘es ahy Corpilate. Commandes

lorsqu'on sait qu'au moment de la; que la souffrance, sous le regard de Souventles robes ont seulement besoin "au bout du doigt”. Ralent! régulier

révolution de 1917, le nombre des Dieu est une chose de ce monde qu'on en laisse tomber le bord . . . Un | qui anire le poisson—grande
communistes n’atteignait pas les 2 qu’il faut accepter. La misère et la

|

ourlet se fait 2Je main quand on le veut | copacité Lor

illi i , à ie s iti : nos pé- esque invisible. Pour aller vite, 1 - rant. Ne
‘

millions en Russie. Il est done i maladie sont la punition de nospe drait une table ou I’équivalent . . . Vous 30 ibs. Voyez % !

prime abord logique de se deman- |chés et il ne faut pas essayer de épinglez le bord surla planche ou la table, chacun des cinq oe

der comment des millions d'êtres modifier le plan divin, Pendant des pour fixer solidement l’étoffe. Avec une | magnifiques Évinrude ° ce

humains ont-ils pu accepter et ap- siécles, tout esprit d'initiative fut Bonne longueur de fil sur votre aiguille, de, Le cv à i nt

puyer, dans les années qui ont sui-

vi depuis, un odieux régime implan-

té par une minorité.

Sous la botte

La première explication à ce
phénomène est ce qui, pour nous,

serait une négation de libertés ché-

res Wen est pas une pour les Rus-

ses. Le peuple russe n'a en effet ja-
mais connu la liberté au sens oc-

cidenta] du mot.
Le régime des tsars n'était pas

moins avare que celui de Staline

quant aux privilèges réservés au
peuple. Ce dernier n'avait son mot

à dire dans les affaires de l'Etat
pas plus en 1917 qu'il peut l'avoir

en 1950, Le mot liberté civile n’ex-

iste pas pour le Russe d'aujour-
d'hui comme pour celui d'hier, Et

ce même Russe craint la police
secrète touk comme la craignait

son père et son grand-père, Le nom
à changé, mais le mal est demeu-

ré,

N'ayant jamais connu la liberté,

le Russe ne peut souffrir de sa né-

gation. H n'a connu de régime que

le despotisme et croit que son sort
est celui des autres peuples du

monde, sinon meilleur. En homme

habitué à l'esclavage, il se soucie
peu du pied qui chausse lu botte

qui l'écrase puisque, cruit-il, il faut
de toute façon être écrasé.

l'ne étude

Le tempéramment et la forma-

tion du peuple viennent aussi aider
à jeter un peu de lumière sur l’é-
nigme russe, À ce sujet, deux An-

étouffé dans le peuple et jusque

dans sa forme la plus élémentaire,

qui est instinct de conservation.

Mais la confession orthodoxe,
dans l'atmosphère extraordinaire

qui lui est propre, est le point cul-
miant de cet état d'esprit de renon-

cement et d'étouffante culpabilité.
Selon ce vieux rite — si différent

de celui des catholiques — le pé-
cheur agenouillé aux pieds du po-

pe, déclave tout de suite, qu'il est
un grand criminel et c’est le prê-

tre qui le questionne, il est très
rare que le pénitent précise lui-

même les fautes qu’il a réellement
commises, On peut même lui refu-
ser l'absolution s’il nie des fautes

dont on l'aceuse: il commettrait un

péché d'orgueil. Les parents ap-
prennent à leurs enfants de répon-

dre: “Je suis coupable, mon Pè-
re” à toutes les questions d'un po-
pe. A la fin le croyant est au com-

ble de la tension nerveuse et d'ab-

solution lui apporte un soulage-
ment indicible,

Lu Russie n'a pas changé, Elle

a gardé les profondes inhibitions
qui l'ont marquée. Le communisme

est comme en surimpression sur un

fond psychologique qui est resté,
J| n’a fait que remplacer l’église

et le tsar.

Mais cette étrange psychologie

conduit les Russes à souhaiter que
sans complexes et au-dessus de

quelqu'un au moins soit sans peur,

tout soupçon. Leur soumission a-

veugle à Staline n'est done pas u-
Be contrainte, c'est une délivran-
ce, presqu‘un bonheur. En somme,

quand it se fait passer petit à pe-

tit pour un dieu, Staline est peut- plais viennent de publier à Londres être réellement un sage. Il répond
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DOMINION CHESTERFIELD, REG'D
Manufacturier de Chesterfields
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vous prenez plusieurs points d’ourlet

avant de tirer le fil jusqu'au bout. N'ou-
bliez pas qu'un bord fait bien à condition ; |

ue la couture soit faite lâche. N’allez pas tirer trop fort sur le fill

ais, commel'étoffe est fixée par cette épingle que vous déplacez au fur

et à mesure, vous pouvez facilement tirer plusieurs points à la fois.

Decette façon, on peut coudre de longs bords en un rien de temps.

Et, naturellement, ça va encore plus vite quand une fois on a pris le

 

  
tour.

Quand lu jupe est circulaire, les bords ont une fuçon très désagréable

de faire des becs ici et là. On peut remédier à cet inconvénient . . .

Fixez votre machine à voudreélectrique pour avoir de longs points.

Faites une couture au bord de l'étoffe, quand vous avez mesuré e bord

de la robe et retourné assez de matériel pour que ça ne s’échiffe pas.

Sur cette étoffe double, passez la machine en gardant votre index

derrière le pied pour que votre couture plisse un peu. Est-ce clair ?

En d'autres mots, préparez votre bord et donnez-lui unbon coup de

fer; mais, avant de le coudre à la main, faites une couture à la machine,

une couture que vous faites plisser un peu, pour ramasser régulièrement

le trop d'ampleur qui autrementferait des becs.

Quand vous regardez travailler une bonne couturière, vous vous

rendez compte qu’elle presse au fur et à mesure. Trois points, un coup

de fer, et ainsi de suite, Elle a ordinairement un bon fer à vapeur

chauffé à l'électricité. Et ce qu’elle s'en sert!

Elle coud à l'électricité aussi, parce que c’est plus rapide et moins
fatigant.

Savez-vous que, dans un bon atelier de toilettes faites sur mesures,

les revers, le bas d’un deux-pièves de crêpe, sont toujours entre-doublés ?

On emploie, pour cela, une étoffe légère commedu tulle . . . et pourtant
cela donne du corps au vêtement.

Mais, pour en revenir à nosfillettes . . . Souvent il y a moyen de faire
servir encore une robe trop courte en lui rapportant un bord. Pour que

l'effet soit joli, il faut un bord contrastant, plus foncé que le reste

probablement; il faut aussi répéter la couleur ajoutée, soit en appliqué
ou garniture quelconque, suit sous forme de col avec poignets assorlis.

Si les pelites filles portent leurs robes courtes, il est bon qu'elles uient

toujours un petit pantalon pareil. Cela fait bien plus élégant, mais il
faudrait y penser en achetant le matériel, parce que les patrons ne tien-
nent pas toujours comptede cet item en indiquantle métrage nécessaire
A la toilette. ;

(TOUS DROITS RÉSERVÉS

 

au besoin de son peuple, de leurs forces, jusqu’à ce qu’ils

À la lumière de teur étude les aient des frontières aussi impéné-

deux auteurs tirent des conclusions , trables que leru sol et leur âme.
relativement optimistes, Inutile

tique de ses chefs, La politique est

faite par quelques individus qui,
d'ailleurs, soupconneront toujours

le peuple de ne pas être satisfait
et qui détourneront toujours son

mécontentement en aceusant le

monde extérieur. Mais comme, de
son côté, le peuple soupçonne ins-
tinctivement le reste du monde,

les Occidentaux perdront leur

temps s’îls veulent apaiser, par la

raison, une Crainte irrationnelle.

Un seul moyen: agir sur les satel-

lites et les minorités comme l'U-

kraine,  
 

 

  
    
  

 

  d'étonnant
de l'opinio

OXcetCipprciion
Extérieur impressionnant, intérieur luxueux,
beauté dans les muindres détails . . .
pourquoi l'homme qui a du goût chois
variablement la voiture la plus élégante de
l’année” — la Ford de 1950. En outre,
beauté est durable parce que l'émail

a été renforcée de 13 façons différentes.

y ENcaccomprondre

de ses
couleurs a été cuit et résistera aux intempéries
— sa banquette avant est rembourrée de caout-
chouc mousse et ses ressorts ne s'affaisseront
jamais—sa carrosserie Lifegnard, insonorisée,

/
Pesez sur le bouton du démarreur ... écoutez le ronron du
fameux moteur V-8 Ford,le plus discret qu’on puisse
trouver dans le domaine des prix abordables , . . même si vous
utilisez intégralement ses 100 chevaux pour échapper
aux embarras de la circulation! Rien

à ce que la Ford soit l'élue
n populaire.

voilà
ic in-

cette

  
/

Quelle différence entre une voiture ordinaire et le roule-
ment Mid-Ship d'une Ford, son freinage plus docile de
35 p. 100, sa commande Fingertip! Mettez-vous au volant
d'une Ford... vous serez ravi, par la sermulliplication
Ford (facultative) qui permet e rouler à 50 milles à
l'heure pendant que le moteur fâne à 35!... En outre,
vous économiserez jusqu'à 15c par dollar, sur la consom-
mation d'essence. Supérieure, mais économique à tout
égard, cette voiture mérite votre considération!

DEMONSTRATION PRATIQUE CHEZTOUTVENDEUR AUTORISÉ

la FORD

. +

d'après eux, d'essayer de s'appuyer
sur la masse pour modifier la poli- tiendrait la poussée des Russes qui

Seules une force, une fermeté et
une patience égales à la leur con-

accepteront toujours, à la manière

chinoise, de vastes retraites stra-

tégiques. Mais s'ils rencontrent cet-

te force et cette obstination, pen-

sent nos psychanalystes, l’état de

choses actuel pourra peut-être du-

rer indéfiniment sans guerre.
 

Les habitudes de lecture ont sou-

vent un effet 1mportant sur les

 

| yeux. La lecture continuelle de pe-

tits caractères forme une cause
commune de tension oculaire, état
souvent aggravé par un éclairage

l médiocre et une mauvaise posture.
La Russie a-t-elle donc enfermé L'éclairage doit avoir assez de for-

le monde dans un cercle vicieux ! ! ce pour produire une vision con-{victoires contre cinq défaites,

Oui, répondent les deux Anglais. fortable, sans éblouissement ni
Ils croient que les Russes cherche-' ombres profondes. Il faut une lu-

ront à s’étendre jusqu’à la limite ! mière douce, égale et agréable.

\ endeur autorisés
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LA FONDERIE
"UNIVERSEL" ENR.
288 Est, Notre-Dame,

Tél. 3644
Victoriaville

15 juin 3fs

l'escalier de la cave

Ji qu’à environ douze ans, l’en-

{nt requiert au moins une cho-
pu de lait par jour. Il la lui

laut pour renforcer les dents el
les os. Si l'enfant n'aime pas le
Lat Lous forme de breuvage, on
peut le lui dissimuler duns les
soupes CU les puddings. Un
pr: nd verre dépoli contenant un
Licange de fruits frais écrasés

et de lait constitue, l'été, un ré-

gat particulier.

Thetford bat Vicloriaville
33-7; 18 coups siirs,
6 circuits

 
THETFORD MINES — (Spécial)

Conduits par Paquette, Thoele,

Perreault et Labrie qui ont frappé

respectivement quatre, trois et un

simple, et un coup de circuit, les

Red-Sox de Thetford ont remporté
une écrasante victoire de 33 a 7
sur Victoriaville, devant quelque

600 de leurs partisans,

Cette victoire est la quatrième

consécutive cette saison après u-

ne série de ciny défaites. Thetford

après être descendu à .167 est
maintenant monté à .500 soit cinq

 
 

À l'offensive pour le club rece-

veur, Paquette, Thoele, Perrcault

 

14 VOGUE DECRETEFORD"

FAITES-EN LEPREUVE
SUR LA ROUTE!

W

 

Anneaux-garniture de roues chromés
et pneus paroi latérale blanche —
facultatifs, moyennant supplément.

La seule voiture de grande classe à prix abordable

 

Jde: Béliveau 2; Coté 4; Labreeque

 
3 PERSONNES SUR 4 PRÉFERENT* LA

a Lo

BIERE BLACK HORSE y, vil

* Résultat de récentes épreuves avec d'autres marques connues. J

 

A la défensive, le lanceur ga-
gnant, Garland, de Thetford, a ve-

tiré huit hommes au bâton.

Victoriaville:
000 040 300-7 7-2

Thetford-Mines:
0(10)(14) 422 10x—33 28—1

À la deuxième manche, les Red

Sox ont commencé à compter jus-

qu’à 10 points. À la troisième man-

che, ils ont brisé leur record en

croisant le marbre 14 fois pour

porter leur total à 24. A la qua-\
trième apparition au bâton, T'het-
ford à compté quatre points pour

mener avec 28 points tandis que

Victoriaville suivait avec zéro.

 
Cette grosse marge n'a toutefois

pas semblé décourager les visi-

teurs: dans la cinquième et sepie-

me manche, ils ont compté tous

leurs points de la journée: quatre

et trois pour un total de sept, tan-
dis qu’ils limitaient leurs adversai-

res à seulement cing points, répar-

tis comme suit: deux, deux et un,

A la huitième et dernière man-

che, aucun club n'a compté.

Victoriaville (7)
ab pes r a

L.-P, Côté, cd. 5 1 1 3 0
R. Hamel, cg 4 1110

M. Côté, 1b 41160
Béliveau, ac 4 2 2 20

Belhumeur cc 4 0 1 2 0

J, Houle, 2h 4 0 010

Boulet, r 20010

Béliveau 1. 1 0 0 01

xx-Houle, rv 20001

x-P. Coté, r 20 0 01

P. Hamel, 3b 4 #8 120

Totaux 207 724 4
x-remplace Béliveau

xx-remplace Boulet,
Thetford-Mines (33)

ab pes r a

Perreault cd 6 4 2 1 1

Routhier 1h 73 311

Fillion, cg 7 4 3 21

Thoele, 8b 176 2 1?

Labrie, 2h 756 211

Paquet, ac 767182

Tarte, r. 7 2 401

Corriveau, cc. 6 2 310
Labrecque, 1. 4 3 2 1 0

x-Garland, |, 2 0 0 8 0

xx-Lessard, |. 10000

Totaux 51 33 27 27 9

x-remplace Labrecque.

xx-frappe pour Perreault,

°
ABIF

’ Hu

«Late se 22 nals wv ss————
circuits, tandis que chez les per- ‘| '

dants, ce furent Béliveau et Hau-
cle

mel avec deux et un cireuits, pour POUR UNE FIN DE SEMAINE IDEALE ia

un total de trois points, : y

PELERINAGE 1
auSanctuaire des $$. Martyrs Canadiens

(endroit de leur martyre) ;

Fort Sainl-Marie - Bale Georgicnne - Ontario
Excursion a NIAGARA en méme temps

DU 7 AU 10 JUILLET 1950

sous lu direction spirituelle des RR. PP. Jésuites.

 

Randonnée splendide de 1200 milles par train spécial tout cli-

matisé au coeur de la Huronic, berceau de l'histoire de l'Onta-

rio et dans la péninsule de Niagara, le jardin du Cunada.

PRIX DE MONTREAL

En voiture de jour En wagons-lits

 

(siège inclinable) Pulman

Fill

28 5) 98 8 be

et plus n: Ju } ‘eo à } ,avec chambre à l'hôtel Le wagon sert d'hôtel

pour tout le voyage

Inscrivez-vous dès maintenant

Demandez notre prospectus

Renseignements et réservations :

Lucien MARCHAND — Georges HAMEL — Irénée CHABOT

3, rue Edouard 20a, rue Dubord 10, St-Augustin

Tél, 2045 Tél. 3732 Tél, 3389 |

Sous les auspices de la Ligue du Sacré-Coeur

de Victoriaville

Direction technique de

GANADA-VOYAGE
2116, Boul. St-Laurent, angle Sherbrooke - PI. 9556 L

E
E
E

P
E
S  SOMMAIRE — Erreurs: Hamel,

M. Côté, Thoele, Deux-buts: Per.

reault, Labrie, Fillion 2, Paquette,

Labrecque, Tarte. Circuits: Paquet-

ie 4, Thoele 3, Béliveau, 2, Per-
reault, Labrie et P. Hamel, Lais-

sés sur Jes buts: Victoriaville, 10;

Thetford Mines 10. Buts sur balles

1, Garland 1. Retirés au baton par

Béliveau 2; Coté 3; Labrecque 1;
Garland 8. Coups sûrs de Victoria-

ville: 28 pour 33 points en 8 man-
ches; de Thetford 7 pour 7 points
en 8 manches. Mauvais lancers :

Béliveau et Gurland. Lanceur ga-

gnant: Garland; lanceur perdant
Côté. Assistance: 600. Durée 2h.30.

COUVERTES fabriquées
avec vos vieux lainages

 

 

 
 

 

 

Sa

Ba 2wok Yo ‘

Pourquoi ne pas faire transfor-
mer vos vieux lainages et tricota en couvertes de lits ou d'autos, etc.
Vous envoyez vos vieux lainages et
nous fabriquons pour vous, écono-'
miquement,
Nous cardons, filons et tissons
aussi les laines domestiques

Demandez nos cireulaires et prix
de laines à tricoter et à tisser,

FILATURE PLESSIS
Cardage — Filage — Tissage

Plessisville, P,Q.  Cté Mégantic t
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Evangéline en Acadie et
Sur les routes de l'exil

(DEUX TOMES)

PAR MARGUERITE MICHAUD

“L'histoire d’Evangéline n’est

ee ée, «ar elle évoque la tra-

tout un peuple et les a-

mours de Gabriel et d’Evangéline

B nt revivre la vie d’autrefois.

fF ves Avadiens sont revenus

ju A A peu de leur exil; après bien

# is souffrances, ils ont fondé de

8 uouveaux foyers; ils ont défriché

5 d'autres terres el fondé d’autres

villages. Aujourd'hui, ils sont nom-

8 |eux dans toute la grande Acadie

Ei comprend la Nouvelle-Ecosse,

. Nouveau Brunswick et I"Ile-du-

) Prince-Fdouard. A Grand-Pré mê-

; me, l'église où furent enfermés les

R Acadiens a Cté relevée de ses rul-

nes: elle dresse de nouveau son

cher dans le ciel et tout auprès

bins un beau pare semé de fleurs,

pus oubli

vedie de

  

dresse lu statue d'Evangéline.:£ : 5
G (insi done le peuple acadien qu’on

Bdmais et Evangéline est revenue

LA au lieu où elle était née pour y

Eiemeurer comme le symbole de la

Cet épilogue tiré du poème de

EfLongfellow, termine deux magni-
ques commentaires en marge

jin, faite par une femme de let-
tres aeudienne, ne manque pas d'o-

Et irinalité; vlle suscite de grandes
1

6 1 voulu détruire est plus fort que

idélité acadienne.”

dun récit pathétique.  L’adapta-

64 motions et saura plaire en ins-

    

   

F4 On a prétendu que le peuple a-
F@udien ne savait pas mourir...
A jonc, immortelle est son histoire.

ES) antiquité de certains pays nous
vile de bien tristes épisodes .…

nian, personne ne voudrait
% rontester que l'Acadie est demeu-

F2 ce comme une pionnière dans la

ESoutfrance, Le drame qui se dé-

EP oule à ses vrigines, est à peine
Ynaginable ot des générations se

Fucrédent sans même pouvoir abor-
Her le mytère d'un synisme aussi

fF Æbare. Mais la tenacité, la bra-
i oure, le courage de cette race in-

Ezlumptahle, ont constitué une sorte
Elprodige qui ne laisse pas d’éton-
Bet les contemporains. Dans ce
pict, l'vangétine, évidemment, est
nise à la place d'honneur pour in-
arner l’histoire d’une époque aus-
i mémorable. Elle à connu le dé-
espoir. Son âme sainte et vail-
ante. se brisa contre une expé-
ince précoce et cruelle de l’a-
war, Comme on le sait, toute sa

   

   

 

 

vie se consuma dans l'attente et
Pon n'imagine pas la consomma-
tion plus lente d’un coeur assoiffé
de tendresse obligé de s'astreindre
aux interminables déceptions et,

subir, en outre, l’infaîllible corrup-
tion du temps.

Nous connaissons l’avidité des
jeunes à se repaitre d'aventures et

d'invraisemblable... Or, il n’est
sèrement pas téméraire d'affirmer

que ces deux brochures contien-

nent des surprises susceptibles de

satisfaire la curiosité juvénille, Mê-
me les amoureux trouveront dans
ces pages de pusisants motifs pour

étayer l'espoir et sublimerl'amour.
Cependant, le style est surtout ac-
cessible aux jeunes” intelligences.

En Acadie, dans le domaine éduca-
tionnel, lu réputation de Margue-

rite Michaud n’est plus à faire...

Diplômée de la Sorbonne, institu-

trice, conférencière... autant de

titres qui suffisent à rehausser

jusqu'au pinacle du patriotisme et

de l'enseignement son indispensa-

ble collaboration.

Dans un texte de soixante pages,
l’auteur nous a convaincu qu'il
n'est plus possible d'ignorer le

“douloureux pèlerinage” des Aca-

diens, qu’il faut connaître les a-
ventures d'Evangéline SUR LES

ROUTES DE L'EXIL à la recher-
che de son fiancé,

Eddy BOUDREAU
 

Deux brochures de trente pages
avec illustrations. Prix: 10e

I'exemplaire, En vente à La Li-
brairie de l’Action Catholique, 3

Boul. Charest, Québec,

L'espion le mieux payé
de fous les femps

L'espion le mieux payé de tous
les temps est probablement un in-

dividu du nom de Diello qui a ven-
du à Hitler, au prix d'une demi-

million de dollars, des photogra-
phies des documents les plus se-

crets concernant les conférences
de Moscou, de Téhéran et du Caire.

Le bruit court qu'il a émigré dans

un pays de l'Amérique latine où,

sous un nom d'emprunt, il mène

l'existence confortable d'un riche

rentier, L'attaché commercial al-

a Entreposage et vente de Fourrures,
Réparation de fourrure et garniture

] de tous genres.
i 200 Est, Notre-Dame Tél. 369-J

VICTORIAVILLE

2006 00000000 eee

Souscrivez $100
Auprofit des oeuvres paroissiales de St-Isaac Jogues, d’Ashestos, P..Q.

i

GAGNEZ

IDEALE

2ème prix:
$200.00

en argent ! 
4ème et 5ème prix :

en argent,

4 Un reçu

officiel

sera adressé

j à tout
8 souscripteur

 

CAMILLE LANGLOIS

 

   

$1.00 le billet
Livret de 6 billets pour $5.00
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Ce texte fait partie d'une série d'anecdotes recueillies et publiéos par M. P.-C.
qui fut pendant bien des années archiviste de la province de Québec. Les
sont de René Chicoine.

Autemps des bâtiments À voile et même plus tard,
nul passager ne dépassait les bancs de
sans recevoir le baptême des bancs,
La Hontan parle ainsi de cette coutume des

marins de jadis: “C’est une cérémonie impertinente
qui se pratique par les gens de mer, dont l'humeur
est aussi bizarre que l'élémentsur lequelils ont la
folie de s’abandonner, Ils profanent ce sacrement
de la manière du mondela plus absurde, par un

usage établi depuis très longtemps, On voit les
anciens matelots, noircis et déguisés avec des
guenilles ot des cordages, qui contraignent en cet
équipage ceux qui n'ont jamais paseé sur certains
parages de jurer, à genoux sur un livre de cartes
hydrographiques, qu'ils observeront exactement
envers les autres, in cérémonie qu’on observe
envers eux, toutes ea Cia que l’occasion s'en
présentera, Dès qu'ils ont prêté ce sermentridicule,

Terre-Neuve

     

‘ Roy,
illustrations

ouleur jette cinquante seaux d'eau nur la tête, sur
le ventre, sur les cuisses ct vur tout le reste du
corpa, sans avoir égard au temms ni à lu snison. Les
principaux endroits où cette folio sc pratique cont
sous l’Equateur, sous les Tropiques, sous les
Cercles Polaires, sur le Banc de Terre-Neuve et aus
détroits de Gibraltar, du Sond et des Dardanelles.
Au reste les personnes de quelque distinction
n'étant pas sujettes à cette loi ont accoutumé de
faire unc libéralité de cinq ou six flacons d'eau-de-
vie aux matelots du vaisseau”.

    

 

 

 
  

    
 

 

ll est évident que l’effronté baron do Ta Lootan
fut baptieé de la beVe façon lors de con passage à

n'aurait pas é16 sl évidente.
‘Terre-Ncove. Autrement sa mauvaise bumeur
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POUR PAIDE GICOX COMMAÎVOE LA VIE
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lemandqui a payé l'argent a volon-
tairement raconté les faits a Ro-
bert M. W. Kempner, procureur gé-
néral américain au procès des chefs
nazis, à Nuremberg. Ce dernier en
fait le récit dans le numéro de juin
de SELECTION du Reader’s Di-
gost,

Ancien chanteur d'opéra manqué,
Diello, était devenu le butler de
Sir Hughe Knatchbull-Hugessen,
ambassadeur d'Angleterre en Tur-
quie., Enchanté de la façon dont
Diello savait interpréter certains
airs d'opéra, l'ambassadeur 'en fit
son valet de chambre. Un matin
de 1943, Diello trouva dans la po-
che d’un pantalon qu'il était en
train de brosser lu clef du coffre-
fort de l'Ambassadeur, Compre- 
 

nant que celte trouvaille pouvait

VALEUR
de

$6,000.00
ou

{ $5,000.00
en argent

3ème prix :
$100.00

en argent
child

6, 7, 8 et 9èmes prix:
$25.00 en argent.

Lu date du choix du Eagnant sera annoncée 15 jours à l'avance dans les journaux.
Comité St-Isaac Jogues d’Asbestos, Danville, P.Q.

COMITE ST-ISAAC JOGUES D’ASBESTOS

Danville, Cté Richmond, Qué.

Veuillez trouver ci-inclus le montant de $ ….

au profit des oeuvres paroissiales.

 

 

lui rapporter une fortune, il en

fit fabriquer un double et étudia
les méthodes de photographies des
documents. Les Allemands lui ver-

sèrent d'abord $80,000 pour les

photographies de quatre documents

ultra secrets. Le premier était une

liste des agents secrets anglais ré-

sidant en Turquie, Le second était

le résumé d'un rapport américain

donnant une liste précise quantita-

tive et qualitative des armements

fournis jusque là par les Etats-U-

nis à la Russie, Le troisième était

la copie d’une note que Sir Hughe

Knatchbull-Hugessen venait d’en-

voyer à Londres. Le quatrième é-

tait un rapport préliminaire des
décisions prises par Hull, Eden et

Molotov à la conférence de Mos-
cou. Les Allemands étaient à ce

point anxieux d'obtenir la neutra-

lité de la Turquie qu'ils consenti-
rent à payer 15,000 livres à Diello,

lorsque ce dernier les menaça de

traiter avec les Russes, pour cha-
que série de 20 documents. Ils lui

donnèrent le nom de “Cicéron”.

Soupçonnat une fuite de secrets

officiels à l'ambassade, Londres en-

voya un appareil avertisseur des

plus compliqué. Cicéron participa à

l’installation de cet appareil et ap-

prit à empêcher sa sonnerie de
fonctionner, Il put ainsi continuer
son travail d'espionnage sans ris-

quer de se faire prendre. I] fut fi-

nalement dénoncé par une jeune

fille qui travaillait au secrétariat

de l'ambassade d'Allemagne et qui
était antinazie, Selon attaché al-

lemand, Cicéron était un petit

homme grisonnant à la figure re-

poussante qui, fermé à tout senti-

ment et indifférent à l'issue de la

guerre, ne vivait que pour gagner 
  
    

   

le plus d'argent possible.
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Le lac Champlain comprend
[une cinquantaine d'iles et plu-

sieurs rivières d’importance se-
condaire viennent s’y jeter.

GLACIERE A VENDRE: Modèle
Réfrigérateur de Marque “Paris”.

S’adresser à 6B-c, rue St-Olivier,

Victoriaville,

 

ou ne s'accrochent. 
 

"NOUVEL ACCESSOIRE POUR BOUTONNIERES

@ L’accessoire Singer pour faire des boutonnières est le bienvenu

de la femme qui a une machine à coudre. Cet accessoire met cn ve-

dette le “pied-tendeur” qui facilite la tâche à la couturière qui veut

faire des boutonnières dans des tissus transparents. Il maintient les

tissus fermement sous l'accessoire pour éviter qu'ils ne se froncent

L'accessoire pour faire les boutonnières fera des boutonnières à

deux brides ou des boutonnières à

compagné de jauges interchangeables pour varier la grandeur des

boutonniêres. Il est présenté dans une boîte verte en polythelene a-

avec compartiments pour les jauges. Le nouvel accessoire pour bou-

tonnières est en vente au centre de couture de votre localité.

FarineYRobin'Ho

oeillet (dites tailleur). Il est ac-

 

 

 

 

 

 

 

PETITES ANNONCES
  sm
POUSSINS BRAY — Les couveirs

Bray ont quatre couyees chaque se-

maine ce mois-ci. Poussins mélan-

gés et cochets sur commande. ls
ont aussi des poulettes, âgées d’un
jour et en croissance à partir de

$14.90. l'rocurez-vous notre liste
de prix complète. Donnez votre
commande à votre agent, AGENTS

J. IL Rondeau, Ste-Elizabeth, Mu-

dérie Breton Plessisville, Wm, Ha.
mel, 25, rue Arthur, Victoriaville,

Rosaire Plante, St-Valère de Buls-
trade, Josaphat Rebidoux, Kingsey
Falls,

CHALRT \ LOUER: Magnifique

chalet à louer à St-Weuceslas, si-
tad près de la rivière Blanche, En-
droit de repos, Fag courante, ¢-
lectricite. Chambre de toilette com-
plète, S'adresser à \. Veillette, S(-
Wenceslas,

 Ds eee meme im tnrame Re nes

CHALET © VENDRE: Situé à un
mille de Victoriaville, nus l'ointes
Beaudet, Eau courante et cectri-
cité, S'adresser à: Félix Houle, se-
crétaire-brésorier, Arthabasha,
15 juin, 6 1.

LOGEMENT DEMANDE: On de
mande un logement moderne de six
pieces, chau, Communiquer par
téléphone, No 3151, entre 9 heures
e{ midi et 1h,30 et 6 heures.
2H mai, jane,

PIANO DEMANDE: On demande
à acheter un piano usagé, mais en
bon ordre, S'adresser à Maurice
Buteau, La Fonderie Universel,
Victoriaville, Tél: 241-w,

 

ATTENTION: A ceux qui veulent
un bon side-line pour le district de
Nicolet, voici l'occasion. Marchan-
dises faciles à vendre. Gros profit.
Léger capital requis pour le con-
trôle de ta marchandise, Pour in-
formation: écrire à: PALCOSEEL
MANUFACTURING CO, Limited,
Cornwall 1, Ontario,

ON DEM ANDE: On demande ven
deurs, Bon salaire, S'adresser à Re-
saire Paley, 25. rue St-Georges,
Tél: 1331-R Victoriaville,

nn,

CAMION A VENDRE

 

Camion de (rois tonnes,
Dodge spécial 1948 avec diffé
rentiel 5 tonnes, Dompeuse
moteur neuf, très peu de mil-
lage, À vendre à bon marché,

S’adresser à:

A Co BELAND

14, rue Poitray,

Tél: 483 où 531

Victoriaville

6 avril, jno   
A VENDRE; Restanvant bien situé
uvec bonne clientèle à vendre à
prix {rès raisonnable, S'adresser à:
274 Notre-Dame-Ouest Victorinsil-
le.

AUX LISEURS : Demandez cuta-
logue gratuit #1 pages, plus de
mille titres, tous les genres, cape
el épée, romans, archives sorte
tes ou eriminelles, psychanalyse.
médecine, dictionnaires, aventures,
albums pour enfants, livres reli.
gleux, soins de beauté, histoire

| Heaucoup de nos livres viennent de
France, BTOILE, 327 Mont-Royal
Est, Montréal,

goSW2e

;
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prix :

par Claire

 

 

 

LITTERATURE - MUSIQUE - POKSIE

 

par Marthe-Lemaire-DUGUAY
prix :

DOCUMENTSOFFICIELS SUR LA
MUSIQUE SACRE

par C.-Il, LEFEBVRE,s.j.

prix :

Rl ee ES AS CE Wem

: \ VENDRE ÿ

TT J
$ Cameras usagés q
za | Mellex F-15 a
& Demi 127 F-28 9
5 2620 F-64 a
® 1 Flash Mendelshon w

IX 2 Ciné-Cameran 4
we . .; \ l'état de veul ”

$ BON MARCHE #
*

{° R. GILBERT

E>

R
O

1 est, Notre-DamePX . , .& Victoriaville €
a
$ #,15,22,20 juin
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K

+

D'EDUCATION

$1.25

 

35 cts
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VISIONS ENCLOSES, poésies
LANCTOT
$1.00

 

Ces divers volumes sont en vente à

“LA VOIX DES BOIS FRANCS”

325, Notre-Dame, Victoriaville,
ROACOLAOSOO:OOSCOSCOOC
 

Toy.

 
  
 

Kithira
EXIGEZ LES VERITABLES LITHINES GUSTIN

(exportation sur la boite)

procurent économiquement la meilleure

Eau de table et de régime
ALCALINE — LITHINEE — PETILLANTE — DIGESTIVE

sont très efficaces

ACIDE URIQUE, RHUMATISME, GOUTTE, MALADIES DU
FOIE DE LA VESSIE DE LA PEAU, DE L'ESTOMAC

ET DE L'INTESTIN.
pour 12 grosses bouteilles d'un litre.

PRODUIT DE FRANCE
Prix G0c. Franco par poste 66c sur réception du prix |

En vente dans toutes les pharmacies

La Cie Canadienne des Agences Modernes

6794 Ave Delorimier, Montréal.
Une boite de Lithinés contient 12 paquets suffisants

ESR
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RIEZ-VOUS DES

Recouvrez

« peinture Murphy
INTEMPERIES !

TOUTE SURFACE EXTERIEURE—
PLUS BELLE + PLUS DURABLE

Exigez les peintures Murphy et le NARVO pour

vos prochains travaux de peinture.

 

 

 

Lucille Dumont reprendra
les Chansons d'Hier

t
Lucille Dumont sera la vedette

d'une nouvelle série d’émissions
de Radio-Canada où elle repren-
dra, avec accompagnement d'or-

gue et de piano, les belles Chan-

sons d’Hier dont la popularité est

toujours trés grande. Elle pui-
sera dans le répertoire de Lucien-

ne Boyer, de Lys Gauty, d'An-
nette Lajon ot d’autres diseuses
qui ont eu le privilège de lancer
les refrains des meilleurs chan-

sonniers des vingt dernières an-

nées.

Germaine Janelle, organiste, et
Aurette Leblanc, pianiste, ac-
compagneront Lucille Dumont.

Ce sont deux interprètes que l'on

entend souvent à la radio. Fran-
çois Bertrand sera Je narrateur

de Chansons d'Hier,

On entendra Lucille Dumont et

ses accompagnatrices les mardis

soirs, de 10 h. 30 à H heures. El-
les choisiront entre des centaines

de refrains, depuis “Parlez-moi

d'amour”, “Si Petite”, “Le Plus

joli rêve”, jusqu'à “Prenez mes

roses”, “Je voudrais un joli ba-

teau”, “Sur le lac”, etc.

Le Carrousel du Rythme

Au moment méme ou les cafés
s'illuminent, que la ville voit s'al-
lumer ses réverbères, un air in-

vitant vous parvient du CAR-
ROUSEL DU RYTHME,cette scè-
ne imaginaire où l'on y retrouve

l'atmosphère pétillante des bis-
tros de St-Germain-des-Prés et le
rythme endiablé du Manhattan.

L'animateur Clovis Dumont vous
présentera les orchestres de Fred

velli, Johnny Messner dans des

pièces à succès et un tour de chant
CARROUSEL DU RYTHME à
CHRC, tous les lundis soirs à 9

heures!

LA BIBLE VOUS PARLE
Ne voyez qu’un sujet de joie,

mes frères, dans les épreuves de
toute sorte qui tor.vent sur vous;

sachant que l'épreuve de votre foi
produit la patience, Mais que la pa-

tience soit accompagnée d'oeuvres
parfaites, afin que vous soyez par-

faits et accomplis, ne laissant à dé-

sirer en rien.

Si la sagesse fait défaut à quel-

qu'un d'entre vous, qu'il la deman-
de à Dieu, lequel donne à tous sim-
plement, sans rien reprocher; et el-

le lui sera donnée. Mais qu'il de-

mande avec foi, sans hésiter, car

celui qui hésite est semblable au
flot de ln mer, agité et balloté par

le vent. Que cet homme-là ne pen-
se donc pas qu'il recevra quelque

chose du Seigneur: homme à deux

ames, inconstant dans toutes ses

voies,

Juc. 1, 2-8

RETRAITESFERMEES A
MARIE-REPARATRICE
Du 12 au 15 juin, aura lieu au

Couvent de Marie-Réparatrice, une

Retraite de Préparation au Maria-

ge préchée par le R. P. Télespho-

re, mec; du 19 au 22 retraite
pour Dames et du 23 au 25 pour

jeunes filles, toutes deux préchées

par le R. P. Bernardin Baril, c.ss.

r.; du 26 au 29 pour Institutrices,
préchée par M. l'abbé Albert Bor-
deleau, professeur de Philosophie Adison, David Rose, Aimé Ba- au Séminaire; du 29 au 2 juillet,
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patates prouvent

que la Protection
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2,

2 rendement—

; rapporte

plusieurs fois
ce qu’elle /

coûte

Tous les ans, les
clients de Green
Cross ont rapporté, dans
le rendement des patates,
des augmentations qu'ils attribuent à

d'argentà

  

  

   

   

 

  
   

la Protection

Green Cross. De plus, ces adeptes de Green Cross
prennent, à l’Exposition royale, une part considérable
des prix accordés aux patates. Avec la Protection Green
Cross, vous obtenez la qualité et la quantité.

BUG KILLER—Une poudre bien connue et digne de
confiance, pour la répression des doryphores et des altises
s'attaquant aux patates. Vendue dans un sac à saupou-
droir pour faciliter l'application.

DDT EN POUDRE À 3‘{—DDT micronisé* pour
combattre les doryphores,
parasites.

altises, cicadelles et autres

BASI-COP—Sulfate de cuivre tribasique (renfermant
deuxfois plus de cuivre quele sulfate de cuivre ordinaire)
pour les brûlures, hâtive et tardive. POUDRE MOUIL-
LABLE 50% DDT OU ÉMULSION 25% DDT à
ajouter au Basi-Cop pour détruire les insectes.

POUDRE BASI-COP À 39 DE DDT—Une com-
binaison insecticide-fongicide pour la protection parfaite
des patates contre tous les parasites usuels des patates, |
y compris les brûlures hâtive et tardive, les doryphores,
les altises et les cicadelles:

les INSECTICIDES

 

Nicolet , vendredi, 16 juin 1950
seata

  

pour Jeunes Filles, préchée par le

R. P, G.-M. Lemieux, vo.mi; du

3 au B, retraite de Vocation préchée

par le R, P. J.-M. Blain, c.ss.r,; du

10 au 12 juillet, pour Dames, prê-
chée par le R. P. Paul Fortin, s.j..
Enfin, pour jeunes filles rurales du
17 au 20, préchée par le R. P. Le-

roux, C.s.v.
On est priée de donner sun nom

le plus tôt possible: Tél.: 1420, ou

Couvent de Marie-Réparatrice, 565

rue Hart, Trois-Rivières.

Le Jeune...

(suite de la lère page)

 

de Commerce d'Angleterre. C'est

D |grâce au beau travail de celle-ci si
l'Angleterre est devenue l’un des
pays les plus prospères du monde

L'Amérique est devenue une puis-
sance économique, Il faut travail-
ler à lui conserver cette puissance,

À cet effet, on à grande confiance
dans le beau travail des Chambres
de Commerce des Jeunes. 11 faut

s'organiser pour résister aux fur-
ces communistes, Les communistes

ont une fausse doctrine, Ils prè-
chent contre le capitalisme et leur
propre gouvernement n’est pas au-
tre chose qu'un gouvernement ca-

pitaliste. Ils dépouillent les riches
de leurs biens pour l'état capitalis-

te. Il faut lutter contre cet état de
chose, contre cette fausse doctrine

que les communistes travaillent

d'infiltrer même dans notre pays.

Il faut lutter pour conserver notre

liberté individuelle, On doit comp-

ter sur le travail ardu des Cham-

bres de Commerce des Jeunes pour

conserver cette liberté. Les Cham-
bres de Commerce des Jeunes ont
un grand rôle à jouer dans Ja pro-

tection de l’économie du pays. Les

idées politiques et philosophiques

doivent céder la place aux associa-
tions et c’est ainsi que les Cham-

bres de Commerce des Jeunes pour-
ront donner le résultat que l'on

attend d'elles. En terminant, M.

le député Boisvert assure les Cham
bres de Commerce des Jeunes du

district de Richelieu de toute sa

collaboration, Il travaillera en col-

laloration avee elles pour le déve-

loppement de toute cette région, Il

se fera toujours un grand plaisir
de venir assister à leur réunion.

Après le Lanquet les congressis-

tes, leurs épouses et leurs amis se
sont de nouveau transportés à la

salle des Chevaliers de Clomb où
ils ont passé le reste de la veillée

dans divers amusements,

Tout laisse prévoir que les pro-

“hains douze mois seront un mo-
nument élevé ù la Fédération pro-

vinciale des Chambres de Commer-

ce des Jeunes tel que M. Carmen
Bélanger, nouveau président ré-
gional des Chambres de Commer-

ve des Jeunes du district de Riche-
lieu en manifesta V'espoir. 11 invi-
ta toutes les Chambres de Commer-
te des Jeunes de ce district à assis-

ter au prochain congrès à Ottawa.

Assemblée ….

(suite de la lère page)

“En rendant les Canadiens en gé-

néral plus conscients du fait que

leur propre pays leur offre en abon-
dance des occasions de s'enrichir

eux-mêmes, et de l'importance du

placement de capitaux d’entreprise
en tant que stimulant de l’embau-
chage, des hommes pensants, a fuit
observer M, Boyer, contribueraient
efficacement à établir d’une façon
permanente l'emploi et la prospé-

rité, ce qui serait si désirable.”

En passant en revue les faits
snillants du domaine de la banque,

M. Boyer a dit qu'au 31 mars 1950,

le public avait en dépot 6,071 mil-

lions de dollars, répartis dans près
de 8,000,000 de comptes. Cette som-
me représente une progression de

426 millions de dollars, ou de 6%
pour cent, depuis un an, Les dépôts

d'épargne se sont accrus de 308
millions et les dépôts courants, de

118 millions, Du 30 septembre 1948

au 30 septembre 1949, l'augmenta-

tion du nombre des comptes a at-
teint 365,000 et la moyenne des dé-

pôts s'établissait à $873, en com-

paraison de $828 en 1945. A l’épar-
gne, la moyenne des comptes a pas-

sé de $532 en 1945 a $637 en 1949.

Le total des dépôts dans les ban-

ques à charte s'élevait, le 31 mars

dernier, au chiffre record de 3,307
millions de dollars, accusant ainsi

un gain de 5'2 pour cent en un an.

L'actif des banques, contre-partie
des dépôts, à également établi un

record: il formait une somme de

8,838 millions de dollars, ce qui re-
présente un accroissement de 412
millions, suit près de 5 pour cent,
relativement au 31 mars 1949. Les
prêts courants au Canada, indice de
l’activité économique, se totali-
saient par 2,218 millions de dollars
au 31 mars dernier. Ils ont aug-

mr
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ans un villag l'Inde, des enf.

bois, Leurs instructeurs sont des

apprendre aux enfants à se laver
peuvent trouver sur place, ceci éta
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ants apprennent ase laver les dents

avec un bout de bois et de la poudre dentifrice faite de charbon de

dents

 

spécialistes du service de santé

envoyés par l'Organisation mondiale de Ja santé (OMS) et le Fonds

international de secours à l’enfance (UNICEF) pour combattre la

malaria. Ces spécialistes s'arrêtent souvent dans les villages pour
les dents avec le matériel qu’ils
nt une mesure contre la malaria,

 

menté de 192 millions au cours de
l’annéeet ils sont plus du double de‘
ce qu’îls étaient à la même date, en |
1940. Les écritures au débit des

comptes des clients, reflétant la|
grande activité du mouvement des |

affaires, ont at-teint 28,460 millions |
de dollars pendant les quatre pre- |

miers mois de cette année, i rap--

procher de 27,040 millions pendant ‘
la période correspondante de 1949.
Les placements des banques à char-

te en valeurs mobilières de toutes
catégories, en progression de 168

millions depuis un an, formaient

une somme de 4,453 millions, soit
léquivalent de 50 pour cent de l'ac-

tif total.
Le nombre des actionnaires de

banque, a fait remarquer M. Boy-
er, est en augmentation; il a pas-

sé de 50,000 qu'il était avant lu

guerre à 60,000, Les dividendes ré-
partis en 1919 ont été, en moyenne,

de $252 par actionnaire. Pour cha-

que dollar versé en dividendes, les

banques ont payé $6.30 en traite-
ments et salaires et versé 73 cents

au fonds de pension du personnel,
$1.64 en intérêts aux déposants el

$1.43 en impôts, y compris les

taxes minicipales,

Faisant allusion aux occasions

de placement qui créent des em-

plois au Canada, M. Boyer a cité

comme exemple les $150,000,000

de capitaux d'entreprise que 240

compagnies engagent, cette année,

dan: l'exploration des terrains pé-
trolifères de l'Ouest canadien, par-
ticulièrement dans l'Alberta. Une
grande partie de ces capitaux spé-

culatifs vient de l'extérieur, et ils

auront pour conséquence la multi-

plication des emplois, une grande

affluence de population, l’établis-
sement de nouvelles industries et
l'extension de celles qui existent dé-
jà. Comme résultat direct de l'ac-

tivité des entreprises pétrolifères,
il se construira cette année, dans
l'Alberta, des immeubles — maga-
sins, maisons, églises, écoles —
dont on estime le coût à $125,000,-
000. Ce qui créera une multitude
d'emplois et donnera une puissan-
te impulsion,

“Les découvertes de pétrole dans
l’Ouest du Canada, à poursuivi M.
Boyer, la mise au jour de miné-
raux à Chibougamau, le fer et le
titane du Québec et du Labrador,
l'uranium du Grand Ouest, l'or, le
cuivre et les autres minéraux du
Nord du Québec et de l'Ontario. de
pa Colombie Britannique et de Ter-
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reneuve, de même que les fermes

de lu grande prairie, les forêts et
les pêcheries de diverses végions

du Canada, sont autant l'occasions

presque fabuleuses,

“Notre pays a été généreusement
doté par la nature de la plupart

des mutières premières qui assu-
rent un niveau de vie élevé, Les

Canadiens possèdent un héritage

qui ne le cède à aucun autre, des
richesses incomparables en forêts,

en nines, en fermes, en pêcheries,

Le Canada est le pays le mieux
partagé du monde, Les Canadiens
disposent des ressources et des u-

sines et de l'outillage qu'il faut

pour fournir un volume sans cesse

croissant des choses dont le reste
du monde a besoin, Nous avons un

système bancaire qui n'a rien à en-

vier a aucun autre, et les Cana-
diens ont dans l'ensemble le capi-

tat nécessaire à la satisfaction de
leurs besoins raisonnables L'actif,

le plus important du pays, c’est

sans doute ln population qui est

douée d'intelligence et d'initiative

et qui est laborieuse, habile et cou-
rageuse, Tous les éléments sont

là. :

“Le travail et l’économie, le pla-

cement et j'esprit d'entreprise: tel-

les ont toujours été, à toutes les
époques, les bases de la prospéri-

té, Cela est encore vrai, aujour-
d'hui, au Canada.”

Enfaisant un expsoé sommaire

de la situation, M. Boyer a déclaré
que l'économie canadienne a fait
preuve d'une grande vitalité en

1949, et que 1950 s’annongait com-

me une autre année fructueuse.

Le seul nuage à l'horizon, c’est "lé-

tat des marchés extérieurs où ln

guerre et lu période d'après-guer-

re ont provoqué une dislocation é-

conomique et la rupture des échan-

ges entre les nations.”

“Tant que le grave problème des

dettes en livres sterling du Royau-

me-Uni ne sera pas résolu”, a a-
jouté M. Boyer, “la situation con-

tinuera d'inspirer de l'inquiétude
et d'exiger la recherche d’une so-

lution. Le monde démocratique ne

saurait fonctionner avee succès in-

définiment dans les compartiments
étanches que constituent deux zo-

nes monétaires et deux niveaux de

prix sans aucun rapport centre
eux.”

Le monde est aujourd'hui cn
proie à la peur et à la menace du

communisme qui ambitionne de do-
miner l'univers, n dit M, Boyer.

C’est celu qui détermine toute l'ac-
tivité humaine,

“Quels que soient les défauts du

régime démocratique sous lequel

ils vivent”, u-t-il poursuivi, “les
Canadiens jouissent d'une liberté
et d’un niveau de bien-être sans é-
gal dans le monde, sauf peut-être

aux Etats-Unis, niveau de bien-ê-
tre que le communisme n'a réussi
à établir nulle part ailleurs, mal-
gré son pouvoir totalitaire qui ré-
duit les peuples en esclavage, Ni le
socialisme ni aucun autre systè-
me n'y sont du reste parvenus”,
“Nous avons nos propres pro-

blèmes et nous les résolvons, dans
la liberté démocratique, par l'esprit
d'entreprise et le sens de l’oppor-
tunité, Il s’est posé, en ces der-
niers mois, un problème que l’on
s'efforce d’alléger: dans le domaine
de l’emploi, l'offre n'augmente pas
aussi rapidement que la demande,
En conséquence, le chômage s’est  

Arthur Béliveau, C.K
Avocat et Procureur

ll

accru régulièrement pendant un
certain temps, en dépit du fait
qu’un plus grand nombre de per-
sonnes étaient pourvues d'emploi
et que les feuilles de paye étaient
plus élevées que jamais et conti-

; Nuaient d'augmenter. Je crois que
le moyen de mettre fin à cette u-
nomalie, dans une large mesure du
moins, consisterait à décider un
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Avec les compliments Ze

ARTHUR  prises profitables qu'offrent la mise
en valeur des richesses naturelles
de leur pays et les occasions favo-
rables qui s’y présentent Cette pra-
tique ne serait pas disproportion-
née aux ressources d’une écono-
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Programme... .

(suite de la lére nage)

le aux accents d'une marche mi-

litaire.

Ordre du défilé, fanfares invitées

1—L'Harmonie Ste-Cécile de
Sorel.

2—Harmonie Magog Harmony

Inc.
3—L'Union Musicale d’Iberville

Inc.

4—L'Union Musicale de St-Tite.
5—L'Harmonie de Coaticook.

6—Le Cercle Musical d'Acton

Vale
7—L'Harmonie C.I.C, de Shawi-

nigan Falls.
8—La Philharmonie Ste-Anne

Yamachiche.

10—La Fanfare de Chicoutimi
11—L'Union Musicale de Marie-

ville.

12-—La Fanfare de Windsor Mills
Inc.

13-—L’Havmonie du Patronage St-

Hyacinthe.

14—LHarmonic Cadette de Sher-

brooke.

15—La Fanfare de l'Ecole Supé-

rieure de Grand'Mére.

16—La Philharmonie de Nicolet.

Fanfares membres

1—L'Harmonie de La Tuque

2—La Fanfare d'Arvida
3—La Philharmonie de la Salle

des Trois-Rivières

4—L'Union Musicale du Cap-de-
la-Madeleine.

5—L’Union Musicale de Grand’
Mère.

6—L'Union Musicale des Trois-

Rivières.

7—L'Union Musicale de Shawi-
nigan Falls

8&—La Société Philharmonique

de Saint-Hyacinthe

9—L'Union Musicale de Valley-
field."

10—L'Harmonie de Lachine

11—L'Harmonie de Sherbrooke
12—Le Cercle Musical de Vieto-

riaville.
13—L'Union Musicale de Thet-

ford Mines.
14—Le Cercle Philharmonique de

Saint-Jean
15—L'Harmonie Calixa-Lavallée

de Sorel.
16—L’Harmonie de Drummond-

ville.

17—L'Harmonie d'Asbestos

18&—L'Harmonie de Granby

O CANADA — Premier couplet
de l'Hymne National chanté par
la foule avec accompagnement de
l'Harmonie de Granby.
FANFARE MASSIVE : 2000 ins-
trumentistes. ;
The New Colonial, marche, de

Hall. Directeur invité: M.
Lucien Rochon, Granby.

Jean, marche, de Ringuet. Di-
recteur invité: M. J.-Lau-
rent Gariépy, Montréal.

Maisonneuve, marche de Allai-
re. Directeur invité: M. Fla-
vien Casavant, de Granby.

The Skywriter, marche, de Ber-
geim. Directeur invité: S.
H. le Maire Paul Pratte, Lon-
gueil.

Bienvenue de Son Honneur le
maire P. Horace Boivin, Granby.
Allocution du premier ministre
I'hon. Maurice L. Duplessis.

ENSEMBLE MAURICIEN : 300
musiciens, Fanfares: La Tuque,
Grand'Mére, Shawinigan Falls,
Arvida, Cap-Madeleine, Union
Musicale et de la Salle des Trois-
Rivières.
Marche :  Imparito Roca, de
Jaime Texidor. Directeurin-
vité: J. A. Thompson, Trois-
Riviéres.

Ouverture : “Chocolate Soldier
de Strauss. Directeurinvité:
Jcan-Yves Landry, Trois-Ri-
vières,

ENTREE EN PARADE: Fanfa-

res du groupe Richelieu: 300
musiciens. Fanfares de Thetford
Mines, Valleyfield, Drummondvil-

le, Lachine, St-Jean, St-Hyacin-
the.

Marche d’entrée: Tri-Cente-

naire des Trois-Rivières, de
O. Hudlot.

Cohcours instrumental — Bourse

Edgar Genest — Finalistes

Serge Garant, clarinettiste, de
Sherbrooke : 1er mouvement

du Concerto No 2 de Von
Weber.

Paul Pigeon, tromboniste, Sher-
brooke, “Old Black Joe” de
Foster Smith, avec l’accom-
pagnement de I'Harmonie de
Sherbrooke dirigée pur Har-
ry Long,

Juges du concours
MM. Jean Vallerand, secrétai-
re du Conservatoire de Musique
de la Province à Montréal et
MM. Raphael Masella et Joseph
Masella, artistes invités du fes-
tival, professeurs’ au Conserva-
toire.

Le premier prix du concours
obtiendra une bourse pour étu-
dierla clarinette à New York du-'
rant trois semaines et joucra
durant ce temps avec la National
Symphony Orchestra. Il donne
droit aussi aux attractions pro-
fessionnelles musicales durant la
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    - un compte

Les banques apprécient

de chacun des déposants. Elles protègent votre

argent, vous payent des

toujours prêtes à vous rembourser votre

épargne,et elles s’efforcent de conserver votre

estime et votre confianc

Le gérant de votre banque est conscient de

ses obligations envers vous. Si vous lui

demandiez quelle est la

d’un banquier, il vous répondrait que c’est

‘la sauvegarde des fonds des déposants”.

C’est qu’il se rend bien
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Des Canadiens et des Canadiennes

ont 8,000,000 de comptes de dépôts
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pour chaque adulte.

hautementla clientèle

intérêts tout en étant

e.

première préoccupation  
compte que les Le

déposants sont les assises mêmes du mécanisme §E

du crédit au moyen duquel les banques

mobilisent les dépôts en vue de répondre aux

besoins de notre pays laborieux et entreprenant,

et qui est en plein essor.

ANNONCE COMMANDITEE PAR VOTRE BANQU

 

même période de temps. Le

deuxième prix du concours don-
ne droit à un séjour de sept se-

maines au camp musical d'été du
ETHAN ALLEN MUSIC CEN-
TER à Craftsbury, Etat du Ver-

mont.

PRESENTATION DES BOUR-
SES PAR M. EDGAR GENEST,
vice-président honoraire de l'As-
sociation des Fanfares amateurs
D.L.P.DQ.

Concert des fanfares des Cantons
de Est — Programme
individuel

a—Le Cercle Musical de Victo-

riaville, marche, “Le tout Victo-
riaville” de Lucien Daveluy. Di-

recteur musical, Lucien Daveluy.
b—L'Harmonie de Sherbrooke,

Sélection, “Cole Porter Song” de
Robert R. Bennett. Directeur mu-
sical, Harry Long.
c—L'Harmonie de Drummond-

ville, morceau de genre “In a
Persian Market”, de Ketelby. Di-
recteur musical, Ralph Nolet.

d—L'Harmonie Calixa Laval-

lée de Sorel, pot-pourri “Fantai-
sie 1950". Directeur musical,
George Codling.

c—L'Harmonie d’Asbestos, ou-

verture “Le Calife de Bagdad”,

de Boeldieu. Directeur musical,
F.-X. Allaire.

f—L'Union Musicale de Thet-
ford Mines, piéce descriptive “In
a Chinese Temple, de Ketelby.
Directeur musical, Ernest Huard,

Allocutions

Le président de l'Association

des Fanfares Amateurs de la PMR:
de Q., M. Fabien Charron, Lach:
ne. Le Député provincial di
Comté de Shefford, M. Hecto

Choquette. ,

Artistes invités E
avec accompagnement de l’Har-Bl

monie de Granby sous la direction.
de M. Lucien Rochon.
a—"Fantaisie de Rigoletto” su

des motifs de l’opéra de Verdi diffé
Luigi Bassi.  Soliste: M. Re |
phael Masella, clarinettiste, Mont -
réal.

b—“L'Air de la Calomnie” ex
trait de l'opéra du “Barbier diffé .
Séville” de Rossini. “Some effi.
chanted Evening” extrait de Jd’
Comédie Musicale South Paci
de Richard Rogers et Oscar Hz};
merstein. Soliste : M. Jean-PirJd
re Comeau, basse chantante iff3
Granby. 3

c—“Concerto No 3”, Arr, G. Aa

gostini. Soliste: M. Joseph M:fR$
sella, corniste, Montréal. E
d—"Sérénade” de A. Tilt. Dif

de clarinette et cor. Solisles
MM. Raphael et Joseph Masel

   

   
  
  

  
   

 

        
 
 

 

Ensemble Richelieu

300 musiciens, fanfares exécE
tantes : Valleyfield, Drummontgèss

ville, Lachine, St-Jean, St-HyRêg

cinthe, Granby.
a—“El Charbo”, marche,delf

mes L. Tavern. Directeur-invité E ‘

M. René Leblanc. Lachine. 4
b—*“Two Moods", ouverture Gf

 

 


